
Ambillou-Château exista longtemps comme son nom l’indique un superbe château fort habité par de 

nobles familles depuis les Croisades. Au XVème siècle, la famille Turpin-Crissé en était propriétaire. 

La Châtelaine, Anne de la Grézille, décida d’agrandir une chapelle attenant  au château, en y ajoutant 

un chœur d’une grandeur convenable ; et elle fonda, par acte du 27 octobre 1455, un chapitre 

nommé Notre-Dame des Vertus composé de cinq chanoines et de deux Choraux. Un chapitre est une 

assemblée de chanoines chargés d’assurer les offices religieux d’une paroisse ou d’une fondation, 

pratique très courante en Anjou au XVème siècle, qui permettait par le moyen de revenus fixes, 

l’entretien des lieux saints. 

Mais pour quelle raison un chapitre aussi important dans ce tout petit village ? Maintes légendes 

courent à ce sujet. On dit notamment qu’une belle histoire d’amour en est à l’origine. Une 

demoiselle de la Grézille habitait le château de son père et aimait un garçon du village. Bien entendu, 

le garçon ne correspondait pas aux souhaits de la famille et la jeune fille menaça de s’enfuir avec lui 

pour l’épouser ailleurs. 

Puis ils disparurent et la maman en larmes promit à la Vierge d’agrandir et d’améliorer la chapelle du 

château si elle l’aidait à retrouver sa fille. Les travaux commencèrent et pour cela il fallut déblayer et 

arranger un puits. Les ouvriers au travail découvrirent alors les corps de deux amoureux qui s’étaient 

noyés. La légende est alimentée par un fait réel : les chanoines du chapitre touchaient très 

régulièrement la Dîme des amoureux, provenant d’une terre proche du village de Louresse, dite terre 

des amoureux. Le château, aujourd’hui en ruines, n’est pas ouvert à la visite. 

Une autre version raconte que la petite fille de la châtelaine se serait noyée dans le puits, autour 

duquel une chapelle desservie par un chapitre aurait été construite. 


